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Libre-échange: Masse 
prédit que d'autres 

pays se serviront de 
l'accord comme modèle
■

 CHICAGO (AP) — Le ministre canadien de l’Energie, M.
Marcel Masse, a affirmé hier devant un groupe d’hommes 

d’affaires américains que l’accord de principe sur le libre- 
échange entre le Canada et les Etats-Unis constitue un point 
tournant qui renforcera l’économie des deux pays et servira de 
modèle pour un commerce mondial sans entrave.

C’est un événement d une por­
tée "historique ’, a déclaré M. 
Masse. "A une époque où la me­
nace du protectionnisme et ses ef­
fets négatifs se font sentir, cela 
nous donne l'occasion de démon­
trer au monde entier les avanta­
ges mutuels d'une économie de 
marché et d'un environnement 
compétitif.”

M. Masse a prédit que l'accord 
servira d'exemple pour d'autres 
pays et éventuellement pour l'en­
semble du commerce internatio­
nal mondial.

L'accord de libre-échange, qui 
doit encore être approuvé par les 
parlementaires américains et ca­
nadiens. élimine les barrières ta­
rifaires et non-tarifaires au com­
merce entre les deux pays voisins.

Devant les participants à l'as­
semblée annuelle de l'American 
Cas Association, réunis à Chica­
go. M. Masse a soutenu que l'ac­
cord interdira les restrictions aux 
importations et aux exportations 
entre les deux pays, sauf dans des 
circonstances où la sécurité natio­
nale serait menacée, ou en cas de 
pénurie de certains produits.

M. Masse, qui prononçait son 
premier discours sur le pacte ca- 
nado-américain à l'exterieur du 
Canada, a dit que l'entente fera

augmenter la quantité de petrole. 
de gaz naturel et d'autres produits 
reliés au secteur de l'énergie 
fournis par le Canada aux Etats- 
Unis.

10% en ’90
A l'heure actuelle, le Canada 

exporte environ le tiers de sa pro­
duction totale de gaz naturel et 
comble à peu près cinq pour cent 
de la demande américaine, a in­
diqué M Masse. A la suite de 
l'accord de libre-échange, ces ex­
portations constitueront 10 pour 
cent de la consommation améri­
caine de gaz d'ici 1990, a prédit le 
ministre. La production de gaz na­
turel est en baisse aux Etats-Unis.

Réagissant aux critiques qui ont 
dénoncé l'entente comme une at­
teinte à la souveraineté nationale, 
le ministre Masse a soutenu que 
l'accord ne réduira pas l'indépen­
dance respective des deux pays et 
qu'il ne se traduira pas par une 
fusion des politiques énergétiques 
des Etats-Unis et du Canada.

“La sécurité des approvision­
nements énergétiques constitue un 
problème international, qui exige 
une coopération internationale ', 
a-t-il dit.

Baisse minime pour les vins 
et spiritueux américains

■
 TORONTO (PC) - Les Ca­
nadiens amateurs de vins et 

de spiritueux américains qui s'at­
tendent à profiter d une réduction 

de prix grace au libre-échange en 
seront pour leurs frais. La baisse 
escomptée sera minime, prédisent 
la plupart des régies provinciales 
des alcools.

A la signature de l'accord, l'in­
dustrie canadienne du vin a crié à 
la trahison, tandis que les distil­
leries estimaient que le libre- 
échange leur serait profitable. 
Mais au bout du compte, il n'y 
aura qu'une très légère diminu­
tion, et les consommateurs ne 
verront pratiquement pas la dif­
férence.

A la Société des alcools, on es­
time que les Québécois ne de­
vraient pas s'attendre à de gros­
ses économies sur les vins amé­
ricains.

Le porte-parole de la société, 
M. Claude Marier, a expliqué que 
de toutes façons, il n'y a pas un 
gros marché au Québec pour les 
vins américains. Les consomma­
teurs québécois préfèrent en effet 
boire des vins français. Et en ce 
qui concerne le "fort", il ne sem­
ble pas que l'accord change 
grand-chose, a conclu M. Marier.

Les brasseries sont exclues du 
traité de libre-échange.

“Autobus de l’espoir"
Cinq “autobus de l'espoir" sont 

partis de Matane hier, transpor­
tant une délégation de contribua­
bles de cette ville qui se rendaient 
à Ottawa. Us désirent sensibiliser 
les parlementaires à l'importance 
de la réalisation d un projet de pa­
peterie dans leur ville.

Le maire de Matane. et princi­
pal porte-parole de la coalition 
pour la papeterie régionale de 
Matane. Maurice Gauthier, doit 
d'ailleurs rencontrer ce matin le 
négociateur en chef du gouver­
nement canadien dans le dossier 
du libre-échange, Simon Reisman

M. Gauthier veut s’assurer que 
l'entente de principe sur le libre- 
échange entre le Canada et les 
Etats-Unis ne compromet pas les 
politiques de développement ré­
gional présentement en vigueur 
au Canada, tel le crédit d'impôt à 
l'investissement qui, à lui seul, 
selon M. Gauthier, pourrait per­
mettre la réalisation du projet 
Donohue-Rexfor d'implanter une 
papeterie dans cette ville.

A la réunion des pays du Commonwealth qui débute aujourd’hui

Ottawa reviendra à ia charge 
sur les droits de la personne

par Pierre APRIL

■
 OTTAWA (PC) - Le gou- 
vernement canadien con­

tinuera de faire la promotion 
des droits de la personne au 

cours de la réunion des chefs de 
gouvernement des pays du Com­
monwealth qui débute officiel­
lement aujourd'hui à Vancou­
ver.

Au cours d une entrevue, la mi­
nistre des Relations extérieures. 
Mme Monique Landry a repoussé 
les suggestions voulant que le Ca­
nada donnait l'impression d'avoir 
reculé dans la promotion des droits 
et libertés individuelles au sein des 
pays du Tiers-monde pour adopter 
une position plus attentiste 

Meme si le gouvernement, dans 
sa réponse de septembre dernier 
aux suggestions du Comité perma­
nent des Communes des affaires 
étrangères et du Commerce exté­
rieur. a repoussé la suggestion d'é­
tablir des critères permettant de 
vérifier avec plus d'acuité le réta­
blissement de ces droits et de réa­
gir par le biais des programmes 
d'aide au développement, Ta minis­
tre a quand même expliqué que le 
Canada voulait conserver son droit 
d'exprimer ses préoccupations aux 
chefs d'Etat présents à Vancouver

Contacts directs
Comme le soulignait le document 

des Affaires extérieures, intitulé 
Pour bâtir un monde meilleur’, 

Mme Landry, a clairement indiqué 
que le gouvernement canadien con­
tinuera de soulever les problèmes 
des droits de la personne au sein 
des organismes et institutions mul­
tilatéraux appropriés, de même que 
dans ses contacts directs avec les 
pays en cause de la façon la plus 
appropriée et la plus efficace.

"Nous sommes continuellement 
en communication avec des orga­
nisations. a-t-elle dit. dont Amnistie 
Internationale, et nous recevons ré­
gulièrement les évaluations des Or­
ganisations non-gouvernementales 
(ONG) qui permettent de nous fai-
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Plus de 3,000 membres de la communauté sikh Canada à l'occasion du Sommet des pays du 
de Vancouver ont protesté hier contre la pré- Commonwealth, 
sence du chef de l'Inde, M. Rajiv Gandhi, au

re une idée sur ce qui se passe dans 
certains pavs.
. "Nous discutons régulièrement 
de ces questions avec les pays con­
cernés. a poursuivi la ministre, les 
pays auxquels nous adressons nos 
remarques savent que le Canada 
accorde une grande importance à 
ces questions et ils nous écoutent."

Si elle n'est pas en mesure de 
dire si le chef du gouvernement ca­
nadien et président de la réunion du 
Commonwealth, Brian Mulroney, 
aura l'occasion de discuter de cette 
question au cours de ces délibéra­
tions multilatérales de trois jours. 
Mme Landry est convaincu qu elle 
le sera dans des discussions bilaté-

La reine n'a pas demandé 
le poste de gouverneur 
général pour Andrew
■

 VANCOUVER (PC) - Le bu­
reau du premier ministre 

Brian Mulroney a nié, hier, une 
nouvelle du journal londonien To­

day, selon lequel la reine Elizabeth 
aurait évoque avec lui, dimanche, 
la possibilité de nommer son deu­
xième fils, le prince Andrew, gou­
verneur général du Canada.

"Ils ne se sont pas rencontrés, a 
souligné l'attaché de presse Bruce 
Phillips. Il n'y a rien de vrai dans 
la nouvelle."

Le reine Elizabeth, qui est chef 
du Commonwealth, se trouve ac­
tuellement à Vancouver pour ren­
contrer privément quelques-unes 
des 46 délégations qui participent à 
la conférence du Commonwealth.

A la veille de l'ouverture de la 
conférence, lundi, la reine s’est 
rendue au centre des congrès, où se 
tiendront les réunions, afin de dé­
voiler une plaque soulignant l’ins­
tallation d une tapisserie appelée 
"Vancouver 87" et dédiée à la con­
férence, f

La tapisserie, de trois mètres sur 
neuf mètres, est faite de soie de pa­
rachutes et fait voir le profil de 
Vancouver réfléchi dans les eaux 
de l'anse Burrard.

Le souveraine, au cours de sa vi­
site, était accompagnée du premier 
ministre Mulroney L'épouse de M 
Mulroney. Milâ, accompagnait 
quant à elle le prince Philip.

raies "parce que c'est là que c'est 
le plus efficace de le faire"

Dans un rapport publié à l'occa­
sion de la reunion des chefs de gou­
vernement du Commonwealth, [ or­
ganisation Amnistie internationale 
a d'ailleurs souligné avec emphase 
que 33 des 49 pays membres de ce 
club violaient les droits et libertés 
de la personne, les principes fon­
damentaux de la démocratie et les 
règles élémentaires de justice

Pour l'instant, le gouvernement a 
rejeté l'idée proposée par les par­
lementaires canadiens de "de dé­
clarer inadmissibles à une aide 
gouvernementale les pays auxquels 
on attriburait une cote négative" 
mais la ministre a quand meme in­
diqué que quelque chose sera fait.

"La stratégie du gouvernement 
sur cette question, a-t-elle dit, sera 
annoncée bientôt et je puis vous as­
surer que les projet d'aide auront 
une composante qui prendra en con­
sidération les droits de la person­
ne ”

(Las«rphoto PC)

Afrique du Sud
A l'instar du Sommet de la fran­

cophonie tenu à Quebec en septem­
bre. les participants à la reunion 
des pays membres du Common­
wealth discuteront abondamment 
de la question de l'apartheid en 
Afrique du Sud "Les politiques d'a­
partheid en Afrique du Sud sont 
toujours là, a dit Mme Landry, et 
ce sera encore le sujet d’actualité 
qui mobilisera le plus d'énergie."

A ceux qui prétendent que le Ca­
nada. dans ce dossier, s est assis 
sur une position vieille de deux ans 
et qu il a refusé de mettre à exé­
cution ses menaces répétées de 
couper tous ses liens economiques 
et diplomatiques avec l'Afrique du 
Sud. Mme Landrv a continue d'op­
poser que le seul véritable but Je 
son gouvernement était de faire 
disparaîtrer l'apartheid

"Il faut être cependant responsa­
ble dans notre attitude, a-t-elle dit, 
à l'endroit des pays de la ligne de 
front qui auront besoin d'aide ac­
crue pour réduire leur dépendance 
de l'Afrique du Sud "

Hatfield rejette tous les derniers 
sondages le donnant perdant

'LSMrpbOtO PC)

Les résidents d'Apohaqui, le village natal de Frank 
McKenna, ont donné au chef libéral un gilet de hoc­
key de l'équipe pour laquelle il avait joué dans sa 
jeunesse.

par la Presse Canadienne

■
 Le premier ministre conservateur Ri­
chard Hatfield et le leader libéral 
Frank McKenna ont choisi chacun leur vil­
lage natal du Nouveau-Brunswick, au cours 

du week-end, pour résumer les thèmes de 
leur programme électoral, avant l’élection 
d’aujourd’hui.

“Je ne me souviens pas du nombre de rallie­
ments et de réunions que nous avons tenus par­
tout en province ou cours des trois ou quatre der­
niers jours, mais je peux vous dire que nous som­
mes en train de gagner”, a affirmé M. Hatfield à 
Hartland, malgré les quatre derniers sondages 
qui le donnent tous perdant.

A Apohaqui. M. McKenna a rappelé quant à lui 
sa jeunesse, vantant les valeurs du travail dur et 
de l'économie qu'il a apprises sur la ferme et 
qu’il a prêchées tout au long de la campagne 

Au cours du discours de M. Hatfield, quatre in­
dividus ont quelque peu bousculé les journalistes, 
leur faisant sentir qu'ils n'avaient pas apprécié 
la façon avec laquelle ils ont traité le premier 
ministre dans leurs comptes rendus pendant la 
campagne.

Le candidat tory Leland McGaw a lancé: "Si 
ces sondages se révèlent justes, nous n'aurons 
plus besoin d'élection au Nouveau-Brunswick: les 
sondages et la presse vont décider du sort pour 
vous”.

Ce n'est qu à la toute fin de la campagne, d'un 
autre côté, que les conservateurs ont accepté 
d'aborder la grande question qui se trouvait dans 
tous les esprits: celle de la vie privée de M Hat­
field lui-méme

M. McGaw a signalé, à ce sujet, que le pre­
mier ministre a été innocenté par les tribunaux, 
en 1985. d une accusation de possession de mari­
juana et qu'il a trouvé le courage de poursuivre 
sa carrière, malgré la publicité adverse
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PROGRAMME 
DE PROTECTION 
DES PRIX (P.P.P.)

Si vous êtes inscrit au P.P.P., Ultramar garantira le prix 
pour vous protéger des hausses. Oui, moyennant 

une prime d’adhésion de seulement 29,95$*, vous vous 
assurez que le prix de votre litre de mazout 

ne dépassera jamais le prix fixé à la signature 
de votre adhésion au P.P.P. Et ce, jusqu'au 31 mars 1988. 

Par contre, si le prix du mazout venait à baisser, 
vous en profiterez automatiquement. 

Pour vous inscrire au P.P.P., vous n'avez qu'à contacter 
le Centre de chauffage Ultramar participant de votre 
région. Mais faites vite, car vous devez le faire avant 
le 15 novembre 1987 pour profiter de ce programme

exclusif à Ultramar.
'Cette prime d'adhésion s'applique aux domiciles qui consomment 
5000 litres ou moins par année Les clients dont la consommation 

est plus élevée doivent communiquer avec leur centre.

Lennoxville 
(819)565-7335 
Magog
(819)843-3303
Stanstead
(819)876-2334
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Des écoles mieux aimées
Les Québécois sont largement satis­

faits de l’école publique ou privée au 
Québec et estiment pour la plupart que 
leurs enfants ont de bons ou de très 
bons professeurs. Voilà ce qui résulte 
d’un sondage CROP-La Presse adminis­
tré à des répondants qui ont des enfants 
à l’école, primaire ou secondaire.

Les réponses ne proviennent donc pas 
de personnes qui nourrissent des pré­
jugés envers l’école ou qui en parlent 
par ouï-dire. Malgré des faiblesses pas­
sagères ou individelles, l’école possède 
une bonne cote de crédibilité et les en­
seignants qui sont le miroir le plus fi­
dèle de la qualité de l’école sont perçus 
comme compétents, disponibles et 
compréhensifs.

On ne doit pas s’étonner des résultats 
d’un tel sondage. D’abord parce que l’é­
cole s’améliore vraiment sous l’impul­
sion de professeurs qui ont commencé à 
être davantage des pédagogues que des 
syndicalistes. La dernière négociation 
s’est faite dans un calme relatif qui a 
laissé aux enseignants plus de temps,

plus de liberté pour exercer profession­
nellement leurs tâches.

D’autre part, les parents semblent 
commencer à réaliser qu’ils sont eux 
aussi responsables de la bonne marche 
de l’école. L’enseignant qui se sent 
épaulé par les parents, qui sait que son 
travail sans être surveillé, est suivi de 
près, qui se rend compte qu’une nouvel­
le ferveur pour les études se développe 
chez les jeunes, sera sûrement plus sti­
mulé à devenir plus qu’un répétiteur et 
qu’un maître de discipline. Si les étu­
diants reviennent de l’école plus éveil­
lés, plus enclins à l’étude, les parents 
sauteront vite à la conclusion que der­
rière cette passion d’apprendre, se ca­
che un enseignant soucieux de l’avenir 
des jeunes.

Si la perception de l’école a changé, 
c’est que l’école aussi a changé. De 
même que ses agents. Il suffit de se 
promener dans les écoles pour le cons­
tater.

Jean Vigneault

OPINION DES AUTRES Les évêques discutent des femmes
“It's a long way to Tipperary...”. 

Voilà la réponse que Jean-Paul II a 
faite à un groupe de femmes amé­
ricaines qui exprimaient leur im­
patience devant la lenteur de l’Egli­
se à accéder à leurs attentes. Le 
pape semblait leur dire: “Prenez 
votre temps, ne bousculez pas une 
institution séculaire qui ne change 
pas ses traditions très facilement.” 
Mais surtout, le pape signifiait, par 
cette boutade en chanson, que la 
question des femmes dans l'Eglise 
n'est pas essentiellement théoTogi- 
que mais plutôt d'ordre sociologi­
que.

Car enfin. l'Eglise se fonde sur 
son passé et sur sa tradition pour 
refuser aux femmes, l'accès au sa­
cerdoce Les arguments fausse­
ment théologiques sont dangereux. 
Par exemple, celui qui soutient que 
si le Christ avait voulu des femmes 
parmi ses apôtres, il en aurait lui- 
même fait l'appel Suivant cette ré­
flexion, il faudrait également sou­
tenir que si le Christ avait voulu 
que ses apôtres soient tous céliba­
taires. il n'en aurait pas appelé 11 
sur 12 qui étaient mariés... La théo­
logie ne se construit pas sur des 
contextes sociaux

Il ne faut donc pas s’attendre que 
le synode des évêques qui se tient à 
Rome, depuis une semaine, et qui 
étudie la question des laïcs dans 
l’Eglise, apporte des résultats spec­
taculaires: ce n'est pas aujourd'hui 
que la situation des femmes va se 
trouver changée dans l’Eglise.

D'abord, parce qu’un synode 
n’est qu’un organisme de consulta­
tion pour le pape qui écoute, consul­
te, se sensibilise à des situations 
concrètes sans aucunement se sen­
tir obligé d'y apporter des réponses 
immédiates. Les synodes ne déci­

dent rien et ne bouleverseront sû­
rement pas le gouvernement théo- 
cratique de l’Eglise.

Ensuite, parce que même si les 
femmes catholiques d’Amérique et 
d’Europe expriment des désirs pré­
cis au nom de l’égalité dans l’Egli­
se, il est bien évident que ce n’est 
pas à cause de pressions locales et 
dispersées que le Saint-Père va, par 
exemple, leur ouvrir les portes du 
sacerdoce ministériel. Home ne 
changera pas le cours de son histoi­
re dans un contexte de protestation

Mais il faut espérer que la dis­
cussion sera éclairante pour les 
participants et pour tout le reste de 
l’Eglise. Et espérer qu’une plus 
grande sérénité accélérera l’évolu­
tion de dossiers qui risquent tou­
jours d'être nocifs quand on les ap­
proche mal. La question du rôle des 
laïcs, principalement des femmes 
dans l’Eglise, est un de ces dossiers 
chauds qu’il faut aborder sereine­
ment si l’on veut le faire évoluer 
efficacement

D’abord, cessons de croire que 
l’égalité des personnes se fonde sur 
la parité des fonctions; il faudrait 
conclure que l’essence de la person­
ne se trouve dans son agir. Faux, 
diront les philosophes; ce n’est pas 
l’activité qui définit les réalités.

Au plan ecclésial, on peut se rap­
peler que le rôle de la Vierge est 
primordial, bien au-dessus de celui 
des prêtres. Se rappeler également 
que le ministère de la Parole est 
premier dans la mission du Christ 
et qu’il peut-être exercé par tous 
les baptisés; que le ministère de la 
charité est premier dans l’intention 
divine et qu’il est celui de tous les 
chrétiens Le ministère sacramen­

tel vient après ceux-là, il faudrait 
s’en souvenir.

Que les femmes ne puissent y 
participer est regrettable pour une 
raison: c’est par ce ministère que 
l'on parvient a l’autorité du magis­
tère, c’est-à-dire au pouvoir. Et il 
faut bien admettre qu’une Eglise 
qui réserve son pouvoir à une par­
tie de ses membres, entretient; des 
traditions de type sexiste qui sont 
fortement remises en question dans 
notre monde occidental.

Car enfin, ce n’est pas le minis­
tère sacramentel que désirent les 
femmes au plan de l égalité: elles 
peuvent faire plus, mieux, différent 
a bien des plans Ce qu elles dési­
rent, c’est la possibilité d’influen­
cer une réalité qui correspond à 
celle de la moitié du monde.

C’est ce que les évêques réunis 
en synode doivent discuter. Ils le 
font sûrement : avant de partir pour 
Rome, les représentants canadiens 
n’ont pas craint de noter le contras­
te grandissant entre la condition fé­
minine dans la société et la condi­
tion des femmes dans l’Eglise. Les 
évêques canadiens sont lucides; 
d’autres doivent sûrement vibrer 
au même diapason qu’eux. C'est 
pourquoi on peut croire que la dé­
marche sera éventuellement effi­
cace.

Théoriquement, une femme pour­
rait devenir cardinal Mais v a-t-il 
vraiment la nécessité de devenir 
clerc pour avoir sa part dans l'Egli­
se? LfEglise ne sera pas plus Eglise 
avec plus de clercs; elle le serait 
même moins Tout simplement, 
parce que les laïcs sont l’Eglise et 
les clercs, leurs serviteurs

Jean-Guy Dubuc 
La Presse

c--------------------------------  '
Les fonctionnaires ne 

travaillaient pas hier.
C’est normal, c’était 

l'Action de grâces.
Est-ce une fête heb­

domadaire?
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LETTRE OUVERTE Des insultes inter-syndicales
M. Pierre Avard 
Président du syndicat 
des postiers, 
local Sherbrooke

Monsieur, étant employé des 
Postes, comme vous et vos mem­
bres, mais faisant partie d’un autre 
syndicat, j’aimerais vous faire con­
naître la définition du terme 
“SCAB”, vue par le syndicat des 
employés de Postes et Communi­
cations pour lequel je suis délégué.

Tout ceci, parce que je trouve 
aberrant que vous tolériez que cer­
tains de vos membres traitent de 
scab un ou des techniciens de Pos­
tes Canada (membre du S.E.P.C.), 
le tout aromatisé du langage et des 
menaces usuels. La consigne syn­
dicale que nous avons donnée à nos 
membres est: de s’en tenir unique­
ment à notre travail, comme d ha­
bitude. Ce qui, à ma connaissance a 
été respecte. Puisque nous sommes 
protèges par le code canadien du 
travail et notre convention collec­
tive, il serait inexplicable que l’un

de nos membres effectue un travail 
normalement exécuté par un pos­
tier.

Après avoir vu l'attitude de notre 
employeur, face au conflit avec le 
syndicat des facteurs, et celui que 
vous vivez présentement, on ne 
peut qu’être sympathisant à votre 
cause, puisque notre tour de négo­
ciation s’en vient à grands pas. Si 
je m'adresse à vous par le concours 
de La Tribune, c’est afin que les 
gens soient informés d’une autre 
sorte de conflit chez Postes Cana­
da, celui inter-syndicats. Même si 
nous ne sommes pas toujours en ac­
cord avec l'idéologie que votre syn­
dicat véhicule, nous la respectons 
et avons tout de même des princi­
pes syndicaux. Phénomène étrange, 
nous n’avons jamais eu de problè­
mes avec les autres syndicats lors 
de conflits ultérieurs.

Vous qui avez dit aux médias que 
vous vouliez une grève propre, et 
sans violence, on pourrait interpré­
ter comme de la provocation le 
fait, qu’un confrère (lire techni­

cien). puisque nous travaillons tous 
ensemble, se fasse insulter gratui­
tement de la sorte. Qu’un syndicat 
ne soit pas capable de s’entendre 
avec un employeur cela fait partie 
du quotidien, mais qu’un syndicat 
ne soit pas capable de respecter les 
membres d'un autre syndicat, chez 
le même employeur, cela démontre 
u’il y a une lacune. Je vous laisse 
eviner, ainsi que le public, où elle 

peut être.
Vous avez dépensé beaucoup d'é­

nergie afin de conquérir l’opinion 
du public, mais il ne faudrait pas 
oublier celle de vos confrères de 
travail. Il y a un principe de gestion 
que notre employeur semble pré­
coniser: “diviser pour mieux ré­
gner”. N'embarquez-vous pas dans 
ce jeu? En terminant, pour nous, un 
“SCAB” est une chose exécutant un 
travail normalement accompli par 
une personne temporairement en 
grève

Bien à vous 
Luc Graveline 

Fleurimont

Oui à la réduction de la violence dans les sports
campagne que vous lancez et sou­
haitent que votre initiative atteigne 
ceux-là qui ont en leur pouvoir d'a­
mener la diminution sinon la dis­
parition totale de la violence dans 
le sport.

Nous souhaitons franc succès à 
votre initiative et vous assurons de 
notre ardent désir, que nous 
croyons partagé par un grand nom-

Des policiers efficaces
Service de Police 
Ville de Sherbrooke 
Monsieur le Directeur,

Notre entreprise comme bien 
d’autres, est une cible de choix 
pour les fraudes ou autres crimes 
de la sorte Malgré notre vigilance 
nous sommes à l’occasion victime 
d’une fraude! Le service que vous 
dirigez parvient, dans une excellen­
te proportion à poursuivre ces cri­
minels.

Je tiens à féliciter chaque éche­
lon du Service de Police de Sher­
brooke pour un travail bien fait.

Avis aux lecteurs

bre, de pouvoir apprécier la présen­
tation de joutes sportives de grande 
qualité.

Soyez assuré de notre considéra­
tion.

LE CONSEIL 
D’ADMINISTRATION 

DE CARITAS-SHERBROOKE 
Trefflé Michaud, président

Nous vous remercions, car dans

filusieurs cas, l’équipement subti- 
isé nous est remis.

Je connais plusieurs autres mai­
sons de location de l’extérieur, 
mais je n’en connais pas qui reçoi­
vent un aussi bon appui de leur Ser­
vice de Police local.

Soyez assuré que la collaboration 
que nous vous réservons pour la 
poursuite en justice de ces crimi­
nels sera toujours maintenue 

Veuillez agréer, Monsieur, mes 
sentiments les meilleurs

Denis Corbeil, président 
Location Fleurimont Inc.

M. Otto Jelinek 
Ministre d’Etat à 
la condition physique 
et aux sports amateurs

Notre organisme Caritas-Sher- 
brooke est engagé depuis plus de 30 
ans maintenant dans l’action socio- 
communautaire dans la région 05 — 
les Cantons de l’Est.

Comme tel, nous nous intéres­
sons à ce qui se passe chez nous, 
plus particulièrement ce qui con­
cerne les conditions de la vie socia­
le et communautaire.

C’est à titre de cet intérêt qu’il 
nous apparaît opportun de vous fai­
re part de notre réaction en rapport 
avec la campagne que vous lancez 
pour réduire la violence dans les 
sports

Les membres de notre conseil 
d’administration ont échangé sur 
cette question et ils ont demandé 
que vous soit transmise l’expres­
sion de leur entier appui dans cette 
initiative qui touche des compor­
tements de sportifs qui ont une in­
fluence considérable dans la société 
et surtout chez les jeunes.

Ce n’est un secret pour personne 
que l’on cherche souvent a imiter 
ceux que l’on admire: comment 
alors refuser de croire que des ido­
les sportives au comportement 
inacceptable ne trouvent imitateur 
dans la vie courante? Par ailleurs, 
pourquoi une bagarre sur la rue est- 
elle plus condamnable qu’une ba­
garre sur la glace?

Des organismes comme le nôtre, 
engagés de par leur nature dans l’a­
melioration des conditions de vie 
tout autant que dans la lutte aux 
causes et aux effets de problèmes 
sociaux, se réjouissent donc de la

La Tribune publie gratuite­
ment les opinions des lecteurs. 
Les sujets d’intérêt local ou 
régional ont la priorité, et nous 
ne nous engageons pas à pu­
blier toutes les lettres reçues. 
Les lettres doivent être 
courtes et nous nous réservons 
le droit de les éditer. Chaque 
lettre doit être signée et com­

porter l’adresse complète de 
l’auteur avec son numéro de 
téléphone. Ces renseignements 
restent confidentiels, seuls le 
nom de l'auteur el de la ville 
d’origine apparaîtront dans le 
journal. Les lettres anonymes 
comme les lettres injurieuses 
ne seront pas publiées.

Le rédacteur en chef

Pas la libéralisation totale de l'avortement//—
POINT DE VUE

-----\\
"---- --1

En toute objectivité, je ne 
peux que manifester mon éton­
nement devant les propos de 
Madame Claire Grenier, Pré­
sidente du Ralliement Provin­
cial des Parents du Québec, 
publiés dans cette page le 6 oc­
tobre dernier. UNE MISE AU 
POINT S’IMPOSE

Il est faux de m’accuser de 
vouloir atteindre “La libérali­
sation totale de l’avortement”, 
à laquelle réfère Madame Gre­
nier alors que ie n’ai parlé que 
“d’accessibilite aux services’.

Au Québec comme ailleurs 
au Canada, la question de l’a­
vortement ne fait pas l’objet 
d'un consensus social et il faut 
tenir compte de cette réalité 
dans la recherche de solutions 
appropriées et satisfaisantes 
pour l’ensemble de la société. 
En plus d’être une question so­
ciale importante, l’avortement 
fait appel aux responsabilités, 
aux valeurs et aux croyances

individuelles, d'où sa comple­
xité.

L’avortement relève de la 
juridiction du gouvernement 
fédéral. Qe cadre juridique 
fixé par l’article 251 du Code 
criminel canadien, prévoit la 
mise en place, dans les cen­
tres hospitaliers, de comités 
d’avortement thérapeutique 

ui prennent en compte les 
angers à la vie et à la santé 

de la mère. Toute modification 
à cette loi ne peut être appor­
tée que par le palier fédéral de 
gouvernement.

Au Québec, de tels comités 
ont été créés par un certain 
nombre de centres hospita­
liers. Certaines régions parais­
sent plus favorisées que d’au­
tres et, de plus, certains com­
ités se dérobent parfois devant 
leurs responsabilités Ce que 
j’ai toujours soutenu, en pré­
conisant une meilleure acces­

sibilité. c’est que toutes les ré­
gions du Québec offrent des 
services de qualité afin que les 
femmes des régions éloignées 
ne soient pas pénalisées par 
rapport à celles des grands 
centres.

Il faut aussi aller au-delà de 
la condamnation et voir dans 
l’avortement un constat d’é­
chec. Personne ne saurait pré­
tendre que l’avortement est un 
bien et nulle femme n’y re­
court de gaieté de coeur, j’en 
suis convaincue. En ce sens, 
nos efforts individuels et col­
lectifs devraient donc être 
orientés beaucoup plus vers 
des mesures visant l’informa­
tion. la responsabilisation et 
l’accueil à la vie.

Il nous faut corriger les cau­
ses socio-économiques d’un re­
cours à l’avortement par des 
mesures qui devront s’articu­
ler autour d’axes d’interven­

tion précis. Entre autres:
— Une éducation sexuelle 

faisant appel aux valeurs hu­
maines et spirituelles, à la 
responsabilité individuelle et 
sociale ainsi qu’au respect de 
la personne;

— Un programme d’infor­
mation et de sensibilisation 
sur les méthodes contracepti­
ves et le ’‘planning” familial;

— L’assurance que les cli­
niques de “planning” puissent 
disposer des ressources maté­
rielles et humaines pour dis­
penser une information valable 
sur les conditions d’adoption 
tant pour les femmes ou les 
couples en demande d’adoption 
ue pour ceux et celles qui ont 
es problèmes de fertilité;
— Une promotion de la re­

cherche sur les conditions et 
les conséquences du recours à 
l’avortement ou à la contra­
ception dure;

— Des services d’aide et de 
consultation adéquats visant à 
soutenir la femme en difficulté 
afin de lui permettre de faire 
un choix éclairé.

En préconisant une telle ap­
proche, je crois rejoindre l’a­
vis exprimé par l'Assemblée 
des Evêques au Québec à l’is­
sue de leur réunion plénière de 
septembre, qui souhaite "lier 
davantage leurs discours sur 
l'avortement à des réalisations 
concrètes de support à la fem­
me en détresse .

Loin d’être un problème iso­
lé, l’accueil à la vie s'insère 
dans le large contexte du sou­
tien aux familles Je suis cons­
ciente depuis déjà fort long­
temps de l'importance de do­
ter le Québec d’une politique 
familiale. Il faut souligner la 
part importante que les fem­
mes ont jouée dans la mise en 
chantier d’une politique fami­

liale dont nous souhaitons tous 
et toutes la réalisation pro­
chaine. Depuis toujours, les 
femmes ont constitué le pivot 
central de nos familles et, à 
travers tous les changements 
de société des dernières décen­
nies, elles ont su préserver 
leur souci d'un avenir meilleur 
pour tous les individus qui 
composent la famille. C’est 
donc avec beaucoup de satis­
faction et d’intérêt que je col­
labore étroitement avec mon 
collègue, Robert Dutil, Minis­
tre responsable de la politique 
familiale, afin de doter le Qué­
bec de mesures propices au 
mieux-être des familles.

Voilà globalement ma posi­
tion. Elle s'inscrit dans un es­
prit d’accueil, de soutien et de 
respect.

Monique Gagnon-Tremblay 
Ministre déléguée 

à la Condition féminine
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L'Iran et l'Irak se livrent de rudes attaques
par Patrick RAHIR 

MANAMA (AFP) L’avia­
tion irakienne a attaqué et in­
cendié lundi un pétrolier dans le 
Golfe et a iancé six raids en ter­
ritoire iranien, tandis que l’ar­
tillerie iranienne bombardait la 
ville de Bassorah.

Un pétrolier battant pavillon pa­
naméen, le Marianthi, a été touché 
à 12h00 heure locale et deux mem­
bres de son équipage blessés à quel­
que 150 kilomètres au sud du ter­
minal iranien de l’île de Kharg. 
dans le nord-est du Golfe, ont indi­
qué des sources maritimes dans la 
région.

Le Marianthi, jaugeant 28,826 
tonnes, était toujours en feu en dé­
but de soirée, ont indiqué ces sour­
ces maritimes

En quelques heures, les chas­
seurs-bombardiers irakiens ont 
bombardé la raffinerie d’Ispahan. 
la laissant "en flammes", et une 
centrale électrique de cette ville du 
centre de l'Iran, a affirmé un por­
te-parole militaire irakien.

L'aviation irakienne a également 
touché une raffinerie à Knorrama-

Violentes 
manifestations 
en Colombie

BOGOTA (AFP) — L'assas­
sinat dimanche à Bogota de M. 
Jaime Pardo Leal, président de 
l’Union patriotique (UP, parti 
communiste colombien), a dé­
clenché de violentes manifesta­
tions qui ont fait cinq morts, et 
l’Union patriotique a appelé 
pour mardi à une journée natio­
nale de protestation.

Des centaines de personnes ont 
manifesté dans la nuit de dimanche 
à lundi dans les rues du centre de 
Bogota. Deux policiers et trois ci­
vils ont été tués lors d'affronte­
ments entre des membres de l’U­
nion patriotique et la police, tandis 
que plusieurs magasins ont été mis 
à sac. Sept autres personnes ont été 
blessées, selon la police.

M. Pardo Leal, 48 ans, a été tué 
par balles dimanche, au volant de 
sa voiture, alors qu’il se trouvait 
près de La Mesa (80 km à l’ouest 
de Bogota). Son corps a été trans­
porté dans la capitale.

"Il a été assassiné par les en­
nemis de la paix et de la démocra­
tie”, a déclaré le président colom­
bien, Virgilio Barco, dans un mes­
sage lu à la télévision par le minis­
tre de l'Intérieur, Cesar Gaviria.

M. Pardo Leal, fondateur et pré­
sident de l’Union patriotique, séna­
teur, professeur d’université, avait 
été candidat à la présidence de la 
Colombie.^ Son assassinat a provo­
qué une vive émotion surtout parmi 
les couches les plus démunies de la 
population.

A Policarpa, un quartier pauvre 
du centre de Bogota, près du siège 
du gouvernement, des heurts ont eu 
lieu entre des policiers et des ma­
nifestants qui ont incendié des 
pneus dans les rues. L’armée et la 
police ont bouclé le quartier.

Des affrontements ont également 
eu lieu près du siège de l’Union pa­
triotique, dans le centre de la ville, 
où le corps de Pardo Leal a été ex­
posé. De nombreux manifestants 
ont appelé à venger le leader com­
muniste.

Gorbatchev 
prêt à voir 
Reagan dans 
une semaine

MOSCOU (AFP) - Le nu­
méro un soviétique M. Mikhail 
Gorbatchev a déclaré lundi qu’il 
était prêt à rencontrer le pré­
sident américain Ronald Rea­
gan "dans une semaine", si cela 
était nécessaire, afin de conclu­
re un accord sur le désarme­
ment.

Interrogé au cours d une "pro­
menade" dans les rues de Lénin­
grad et dont la télévision soviétique 
a diffusé des images. M. Gorbat­
chev a estimé qu it existait actuel­
lement une possibilité de parvenir à 
un tel’accord avec les Etats-Unis. 
"S'il V a une bonne raison, je suis 
prêt à rencontrer le président 
(américain) même dans un délai 
d'une semaine", a-t-il dit.

Il serait dangereux actuellement 
"d'attiser les tensions", a-t-il dit 
toutefois ajouté, jugeant qu'"un pas 
de travers pourrait avoir des con­
séquences sérieuses

M. Gorbatchev a par ailleurs ap­
pelé Washington à construire des 
"relations internationales nouvel­
les": "Eux (les Etats-Unis) vivent 
sans nous, et nous sans eux", a-t-il 
dit. déplorant notamment l absence 
de relations commerciales bilaté­
rales

Un nouvelle rencontre au som­
met entre MM Gorbatchev et Rea­
gan. la troisième depuis 1985, pour­
rait se tenir le .mois prochain à 
Washington l'ne date devrait être 
fixée la semaine prochaine au cours 
des entretiens qu auront à Moscou 
les ministres des Affaires étrangè­
res des deux pays. MM. Edouard 
Chevaidnadze et George Shultz

bad (centre-ouest de T Iran, provin­
ce du Lorestam. une station de té­
lécommunications à Ilam (ouest de 
l'Iran, à 75 km de la frontière), et 
une station de pompage à Tankifam 
(non localisée), selon ce porte-paro­
le

Radio-Téhéran, captée à Paris, a 
confirmé cinq raids dans trois pro­
vinces iraniennes, ajoutant qu'ils 
avaient fait un mort et plusieurs 
blessés D'après la radio, les avions 
irakiens ont également bombardé 
une école près de Khorramabad

Quelques heures après. Bagdad 
annonçait un nouveau raid contre 
une "très importante centrale élec­
trique" de la province de Tabriz, 
dans le nord de l’Iran.

Par ailleurs, l'agence irakienne 
INA a annoncé que Bassorah, la se­
conde ville de l'Irak, avait été bom­
bardée mardi pour la seconde jour­
née consécutive par l'artillerie ira­
nienne et "plusieurs civils tués et 
blessés".

Dans le Golfe, le lie convoi de 
navires de guerre américains es­
cortant deux pétroliers et deux mé­
thaniers koweïtiens battant pavillon 
américain a poursuivi sa route vers 
Koweit.

Une équipe de télévision améri­
caine a survolé le convoi lundi midi 
au nord de Bahrein, dans le centre 
du Golfe. Il était escorté de cinq 
bâtiments de guerre. Le porte-hé­

licoptères Guadalcanal croisait a compagnait pas 
proximité du convoi mais ne l ac- C'est le prenpremier convoi à s en­

gager dans le Golfe depuis que des arraisonnant les autres Deux ma- 
héiicoptères américains, "en état rins iraniens ont été tués et quatre 
de legitime défense selon Was- autres sont soignes à bord au na- 
hmgton ont attaqué jeudi trois ve- vire de guerre américain le Ra- 
dettes iraniennes, en coulant une et leigh
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La présidente des Philippines, Corazon Aquino, retrousse la cou­
verture de son lit pour bien illustrer qu'il lui aurait été impossible 
de se cacher en dessous au moment de la tentative de coup d'E­
tat du 28 août dernier, pour la bonne raison que son lit repose 
sur des panneaux de bois. Très irritée, Mme Aquino a intenté 
une poursuite pour libelle diffamatoire, hier, à l'endroit d'un 
chroniqueur qui a allégué qu'elle s'était cachée sous son lit.

LOTERIES JACK POT DU QUEBEC ENR.
DISTRIBUTEURS DEMANDES 

POUR SHERBROOKE ET MAGOG
Profils possibles par semaine de 32000 à 35000 

ENTREVUES: UNE JOURNEE SEULEMENT
• pour Magog, mercredi 14 octobre à I Auberge Estrimont. 44. 

Avenue de l'Auberge. Orford. Magog, de 9h à 17h et à I9h30
•

pour Sherbrooke, jeudi le 15 octobre au Club social, 688 
Prospect, à compter de 9h

Les personnes intéressées devront se présenter avec un chèque certifié 
de $1000 fait à l'ordre des

LOTERIES JACK POT OU QUEBEC ENR.

Bonne Semaine Desjardins

«<<*

OeS'8<nje*e '

***%&%&

Desjardins

tW
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Au Bon Marché VENTE
lyENTREPO

Débute demain, mercredi à 9 h 30 a.m

VETEMENTS POUR DAMES
Pourquoi payer S10 ?

Bourses
Vaste sélection de simili-cuir et autres 
matériaux.
Prix d’entrepôt

Culottes
Légères imperfections. Nylon 
Antron 111. Si parfaites, 
jusqu’à 1.98

Prix d’entrepôt

Etaient 1.99 à 4.50
I Bas-culotte
"Véronique Béliveau” 
Modèles unis et dentelle
Prix de vente

Jeans bleus
Tailles 5-16. Pourquoi 
payer jusqu’à 17.95 ? 
Modèles variés.

Prix de vente

Comparez à 3.98 et plus !

Soutiens-gorge ,
l97

100% nylon dans des modèles 
variés

Prix de vente

200 seulement
Chandails pullovers
Plusieurs modèles, 
plusieurs couleurs. 
Comparez à 14.95
Maintenant 
seulement

Léotards Bas sport
Nylon acrylique dans des Blanc et couleurs. Si

couleurs variées. Notre prix parfaits, jusqu’à 1.49
régulier 3.49
Prix spécial Maintenant seulement

I97 ff I
Slacks à enfiler

Tricots 100% 
polyester. Valeurs 

jusqu’’à 7.95
Prix de vente

097

Pullovers col 
tortue

Polyester/coton . 
Quelques irréguliers. 

Comparez à 5.49
Super prix

^7

PLUS GROSSE ET 
PLUS INTERESSANTE 

QUE JAMAIS! 
AUBAINES 

INTERESSANTES 
SUR VETEMENTS 
D’AUTOMNE ET 

D’HIVER POUR TOUTE 
LA FAMILLE!

Pantalons genre 
safari

Grosse serge de coton. 
Tailles 5-13. Valeurs jusqu'à 

19.95
Super spécial

Poloiama style 
détente

Haut en lurex avec pantalons 
de tricot. Pourquoi payer 

14.95 ?
Prix de vente

79

Pyjama jumpsuit Ens. de jogging
Gros tissu couverture. S'il Intérieur duveteux.

ne s'agissait pas Couleurs variées.
d’irréguliers, jusqu’à Irréguliers.

19.95
Maintenant seulement Prix de vente

697 797 |
172 seulement!

Jupes
Balances de lignes beaucoup plus 
dispendieuses. Tailles 3-18. Etaient 
jusqu'à 14.95
Prix de vente

168 seulement

Blouses
Manches longues, plusieurs 
modèles. Comparez à 12.95

Prix vente d’entrepôt

Plus de 800

Chandails d’automne
Mélanges acryliques et tout laine. 
Vaste choix. Comparez à 9.95

Maintenant •97
seulement et

Slacks ajustés
Tailles 3-13. Tout laine 
et mélanges laine, 
comparez à 19.95

Prix de vente

Les adolescentes les adorent

Jeans et blazers
Chambray de coton délavé. 
Irréguliers de lignes 

0_ h beaucoup plus 
97 ■ dispendieuses.

Prix de vente ch.

Grandes tailles

Jeans en denim extensible
Tailles 38 - 44.

j Pourquoi payer 8 8
jusqu'à 19.95 ? 8 8
Prix d'entrepôt

97

Slacks en velours côtelé 
pour dames

Valeurs comparables 
jusqu'à 14.95. Grand 
choix de couleurs et 
tailles.
Super spécial

Robes de chambre
pour damas

Ratine ou tissu couverture 
duveteux.

Si parfaites, 
jusqu’à 19.95

Prix de vente

Habits de neige
pour enfants 2-3x

Fabrication canadienne. Couleurs 
variées. Valeurs jusqu’à 39.95

Prix de 
vente

Blouses pour dames
Challis imprimé éclatant. 
Modèle Big Top. 
Comparez à 14.95

Prix d’entrepôt

Culotte bikini
de marque ‘Hanna”

Nylon coton/lycra. 
Pourquoi payer 
jusqu’à 1.98?

Faites provision 
maintenant

Manteaux d'hiver
pour fillettes 4-6x.

Nylon matelassé en bleu et fuchsia. 
Pourquoi payer jusqu’à 35.95?

A l'entrepôt

',-V

Gros chandails
pour dames

Mélanges laine/ 
acrylique. 
Comparez 
à 12.95

Prix
d’entrepôt

S'
Valeurs jusqu’à S30

Robes
3* pour juniors et dames

Comprenant 
quelques 
échantillons.
Tailles 5-18 
dans le lot.
Super spécial

T-Shirts
i manches longues pour entants

Imprimés Gremlin. Etaient jusqu’à 2.98

Prix d’entrepôt

[jackets d’hiver pour dames
Fabrication canadienne 
Modèles mode en 
polyester/coton avec chaude 
doublure. Tailles 5-13.
Pourquoi payer 
lusqu'à 49.95 ?
Maintenant 
seulement

« Ens. de velours
pour enfants 2-6x

Slacks et chandails en rougev 
et bleu royal.

I Pourquoi payer 
I jusqu'à 11.95 ?

Ia l’entrepôt

Pantalons de neige
matelassés pour enfants 4-6x

Haute qualité. Etaient réguliers jsuqu’à 
14.97

Maintenant seulement
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Chandails pullovers Gants de ski
pour fillettes 7-16

Tricots acrylique 
dans une vaste

pour garçons
Cuirette avec chaude doublure

jv sélection de couleurs. acrylique. Valeur jusqu’à 3.49
ftfyh Comparez à 4.95 Prix vente d’entrepôt

Super prix
1 entrepôt

ü i97 I88
_________________________’i7_

Manteaux d’hiver
pour filles 7-14

Nylon matelassé en 
bleu et fuchsia.
Pourquoi payer 
jusqu'à 39.95 ?

Prix entrepôt

Jackets sport
pour

Velours côtelé et 
tweed Tailles 36- 
42. Etaient 
originalement 
jusqu'à 79 97 
Super prix 
d’entrepôt

Pantalons velours
Côtelé pour jeunes hommes

Grand choix de couleurs. 
Tailles 26-34. 

Comparez à 24.95
Super spécial

Gants en cuir véritable
pour hommes

Chaude doublure 
acrylique. Couleurs 
variées. Comparez à 
9.95

Prix entrepôt

Chandails d'automne
pour hommes

Tricot "Cooper” et autres 
tricots acrylique. Pourquoi 

payer jsuqu'à 14.95 ?
A l'entrepôt

Caleçons pour hommes
Fabrication canadienne. Bleus et 

gris. Comparez à 1“

Prix Vente 
entrepôt

Chemises sport
pour garçons 8-16

Imprimés flanellette plaid. Vous 
pourriez payer jusqu'à 7.95

97Prix vente 
d’entrepôt

Ens. de ski
pour garçons

Nylon matelassé 
résistant en gris et 
noir. Comparez à 
49.95. Fabrication 
canadienne.
Economisez S20

Ensembles de ski
pour hommes

Nylon matelassé. 2 
pièces. Comparez à 
59.95
Maintenant 

I seulement

Souliers de suède
pour hommes

avec semelles coussinèes 
confortables Véritable 
cuir Brun seulement 
Peintures 7-10’V. 
Comparez à 19.95

Prix de vente

Vêtements pour enfants et bébés

T-shirts col tortue

97
pour bébés 12-24 mois
Couleurs pastel. Si parfaits, 
jusqu’à 3.98 Fermeture à 
pression.
Faites-en provision à seulement

Ens. chemise et salopette
pour enfants 1-3 ans

97Ens. pantalon velours 
côtelé et chemise 
appareillée. Comparez 
à 12.95

Prix de vente

Vaste choix !
Gants et mitaines

Tricots acrylique. Comparez 
à 1.00 ou plus.

Prix de vente

T-shirts 4-6x
Manches longues, plusieurs 
modèles. Si parfaits, jusqu'à 

3.98
Maintenant seulement I

Léotards Slacks en velours
pour bébés côtelé 4-6x

Tricot nylon acrylique. 0-3x. Vous pourriez payer jusqu’à
Notre prix régulier 199 9.95

Prix de vente Economisez V2 !

ro­
cs! 497

Cotons ouatés 2-6x
97Modèles avec 

capuchon ou col 
rond. Comparez à 
5.95
Prix de vente

Filles 7-16 ans
Vaste sélection !Mitaines et gants pour filles

Acrylique, dans 
plusieurs modèles 
Pourquoi payer 
jusqu’à 1 79 ?

Prix entrepôt

Tuques d’hiver
Tout laine et tricots acrylique 

dans plusieurs modèles. 
Comparez à 2.98

Maintenant seulement

| I57

Pullovers col 
tortue

Imprimés et teintes unies. ] 
Pouruoi payer jusqu’à 3.98 ?

Prix de vente

I97

Acrylique duveteux. 
Vous pourriez payer 
jusqu'à 4.95

Seulement

Pantalons de Slacks en tricot
jogging Modèle â plis, en tricot

Intérieur duveteux dans polyester /coton.
plusieurs couleurs. Ordinairement plus cher.
Comparez à 5.95

Prix de vente Prix de venter-cr>

C
O 397 |

Super spécial!

Ens. 2 pièces
Chemises de flanellette 
plaid très mode et pantalons 
de tricot. Si parfaits, jsuqu'à 
8.95
Prix entrepôt

Slacks en velours côtelé

97Tailles garçons 10-16. 
Beige et brun seulement. 
Etaient jusqu'à 9.95
Marqués pour 
partir vite!

Pullovers Bas sport
col tortue 100% coton.

Plusieurs couleurs. Vous Blancs avec rayures. SI
pourriez payer jusqu'à 3 98 parfaits, jusqu'à 1,49

Prix de vente Maintenant seulement

I47 77°
Tuques de ski

Tricots acrylique et 
laine. Comparez 

jusqu'à 3.98
Maintenant seulement

47

Cotons ouatés
Fabrication canadienne 

Grand choix de couleurs. 
Comparez à 7.95

Prix entrepôt

97

Sous-vêtement thermal
Gardez-vous au chaud tout l'hiver ! Comparez à 3 98

Camisole Culotte longue

Vêtements pour hommes

Chemises de sortii
Broadcloth polyester/coton.
Unis et Imprimés. Pourquoi 
payer jusqu'à 11.95 ?

Maintenant seulement

Slacks de sortie et sport
pour jeunes hommes

97Tailles 28-36. Valeurs 
jsuqu’à 19.95
Maintenant
seulement

Chemises plaid sport
Flanellette. Tailles 
P.M.G.TG. Vous 
pourriez payer 

| jusqu’à 9.95
Prix de vente

Gants de travail Gants de travail
Polyester/coton Coton résistant

Blancs. Comparez à Pourquoi payer
$1 jusqu'à 1 987 I

Prix spécial Seulement j

47e 77 e I
Vaste choix Jeans de travail
Tuques de ski en denim

[ Tout laine pour plus de 
chaleur. Plusieurs modèles 

Comparez â 4.95-
Faites provision 

maintenant

Légères imperfections. 
Tailles 29-50 Si parfaits, 

jusqu'à $30
Maintenant seulement

I97 1197

Chandails en gros tricot.
[Plusieurs modèles.
Comparez à $20 
ou plus.

Prix de vente

Cotons ouatés Pantalons jogging
2-6x 2-6x

Modèles nouveaux. Si Intérieur duveteux. Quelques
parfaits, jusqu'à 1T95 irréguliers dans le lot.

Super prix Prix spécial

397 24?
Bas Camisoles

pour bébés il infinis
Irréguliers de lignes

pour bébés
Polyester/coton, plusieurs 
couleurs et modèles. Si par-beaucoup plus élevées faites jusqu'à 1.98

génoux Faites provision

47e 37e 00e I
Chemises polo 4-6x

Polyester/coton, 
couleur "off-white”.
Comparez à 3.98 1 77
Prix de vente

Robes de nuit 
pour fillettes 4-6x
Imprimés "Bouts de choux". 

Légères imperfections

Prix entrepôt

097
20367 ■■

Bas aux genoux 
pour filles

Tricot coton pointures 7-9. 
Comparez â 1 49
Seulement

0

Garçons 8-16

Cotons ouatés
Polyester/coton dans 
une combinaiton de 
noir et gris. Comparez 
à 4.95
Prix vente d’entrepôt

Chandails pullovers
Vaste choix de couleurs et de modèles Pourquoi 
payer jusqu'à 12.95?

Maintenant
seulement 397el497

T-shirts Cotons ouatés
à manches longues

Imprimés Gremlin, 
polyester/coton.

Légers irréguliers
Valeurs jusqu'à 5.95

Comparez à 3 98 Tant qu’il y en aura !

Maintenant Seulement

97e 197„297
Pullovers

col tortue
Fabrication canadienne 

Grand choix de couleurs 
Comparez à 6 95
Prix de vente

►97

Jeans bleus
Modèles assortis. Pourquoi 

payer jusqu'à 14 95 ?

Prix entrepôt

097

■ ■ ■ ■ ■ ■

97Tricots acrylique dans 
plusieurs modèles. 
Comparez à 12.95

Prix de vente

T-shirts Cotons ouatés
Manches longues, motifs Blanc et couleurs Pourquoi payer

Imprimés. Polyester /coton. jusqu'à 12 95 7 Fabrication
Comparez à 7.95 canadienne Imparfaits

Super prix de vente Prix entrepôt

397
1 ________ *

497

T-shirts col tortue
97Plusieurs couleurs. 

Marque renommée. 
Fabrication canadienne. 
Comparez à 9.95

Faites provision!

Slacks sport
pour jiunis hommu

Tailles 27-32.
Polyester coton Comparez à 

1295
Super prix

Jeans bleus
pour jounos hommes

0*nim fabrication canadienne 
Taille» 28-32 Pourquoi payer 

luaqu * 18 88?
Prix vente entrepôt

(97

121, rue Dépôt, Sherbrooke

Cotons ouatés
Fabrication 
canadienne.
Plusieurs couleurs. 
Comparez à 9.95

Prix de vente

Articles de maison
SS en-dessous des prix réguliers

Couvre-matelas matelassés
Légères imperfections Ordinairement vendus 

beaucoup plus !
Simple Double Reine

797 897 997
Brosses Napperons

à cheveux en coton matelassé
Valeurs jusqu'à 2.98 Couleurs et motifs 

variés
Super prix entrepôt Prix spécial entrepôt

88e 88* I
Et plusieurs, plusieurs 

autres aubaines 
intéressantes par tout 

l’entrepôt!

A1D

49737
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Pour des travaux touchant le vaste domaine de l’immunologie

Le prix Nobel de médecine décerné 
pour la 1ère fois à un chercheur japonais

PARIS (AFP) — Pour la première fois, 
un chercheur japonais s’est vu décerner hier 
le prix Nobel de médecine 1987, pour ses 
travaux sur les mécanismes génétiques qui 
commandent la fabrication des anticorps, 
substances impliquées dans la défense de 
l’organisme.

Le professeur Susumu Tonegawa, 48 ans, ins­
tallé aux Etats-Unis, est le septième Japonais à 
se voir attribuer une récompense de la fondation 
suédoise.

Ses travaux touchent au vaste domaine de 
l'immunologie, science qui s'intéresse aux mé­
canismes de défense de l’organisme contre les 
agressions (infections à virus, bactéries), mais 
aussi à ses dérèglements (déficits des défenses, 
congénital ou acquis, phénomènes anormaux 
d'auto-destruction, allergies, voire proliférations 
anarchiques de cellules ae type cancéreux)

Les anticorps constituent, en effet, un des élé­
ments stratégiques de cette défense de l’homme 
cerné par les virus, bactéries et autres particules 
menaçantes pour sa vie et sa santé. Les anti­
corps sont fabriqués par des globules blancs du 
sang, les lymphocytes B

Il existe ainsi une multitude d’envahisseurs po­
tentiels et l’originalité du système de défense nu- 
main ou animal, c'est justement d’être capable 
de produire autant d’anticorps qu’il y a d’enne­
mis. Chaque lymphocyte B produit "son" anti­
corps particulier

Il apporte une réponse
Depuis longtemps, les chercheurs s'interro­

geaient sur l’origine génétique d’une aussi fabu­
leuse production d’anticorps Une question à la­
quelle le professeur Tonegawa apporte une ré­
ponse

Avant lui, on pensait que le nombre de gènes 
de notre patrimoine génétique était insuffisant 
pour coder directement autant d’anticorps, soit 
plusieurs centaines de millions de protéines dif­
férentes. Le chercheur japonais a donc eu le mé­
rite d’élucider ce mystère et. dans ,1e même 
temps, d’expliquer la plasticité du ' système, 
c'est-à-dire sa capacité d'adaptation aux besoins.

Il a montré que les cellules productrices d’an­
ticorps. les lymphocytes B, possèdent sur leurs 
chromosomes (leur capital génétique) tous les 
éléments nécessaires à la production des anti­
corps Mais c'est un puzzle dont les pièces doi­
vent être dissociées puis réassemblées pour 
jouer la combinaison gagnante indispensable à la 
contre-attaque immunitaire. Chaque combinaison 
obtenue détermine la production d'un seul anti­
corps dirigé contre un seul agresseur. Au total, 
ce puzzle très sophistiqué offre les possibilités de 
variations quasi-infinies nécessaires à la survie.

Au-delà de l’aspect fondamental, ces travaux 
devraient contribuer dans l'avenir à améliorer 
les thérapeutiques immunologiques qu'il s'agisse

son épouse Mayumi accorde une entre' 
vue au téléphone.

(Laserphoto AP)

Susumu Tonegawa, le récipiendaire du

Erix Nobel de médecine, tient dans ses 
ras son fils de 9 mois, Hidde, alors que

du domaine des vaccins, des transplantations 
d’organes, des maladies auto-immunes (maladies 
où le corps s'attaque à ses propres cellules com­
me si elles étaient étrangères), des déficits im­
munitaires divers.

’’J’ai établi une théorie selon laquelle les gènes 
d’un organisme humain ne changent pas au cours 
de sa vie. Mais j'ai découvert qu’ils se métamor­
phosent", a résumé le lauréat.

Il préfère les Etats-Unis
“Dans le domaine de la science, le rationalis­

me et l’individualisme occidentaux sont propices 
à l’originalité", a-t-il commenté au sujet de son 
installation aux Etats-Unis.

Ce savant poursuit donc son exploration du sys­

tème immunitaire à l’Institut de technologie du 
Massachusetts. Il travaille à présent sur d’autres 
cellules de la défense du corps, les lymphocytes 
T et leurs récepteurs, molécules de reconnais­
sance des susbtances étrangères (antigènes).

Né le 5 septembre 1939 à Nagoya, Japon, le Pr 
Tonegawa est parti étudier et travailler très jeu­
ne à l’Université de San Diego en Californie. En 
1970, il quitte l'Amérique pour poursuivre ses re­
cherches en Europe, au Centre d’immunologie de 
Bâle, Suisse, avant de retourner outre-Aüanti- 
que.

Le prix Nobel de médecine est doté cette an­
née de la somme de 2.175 millions de couronnes 
suédoises (5500,000 environ). Le lauréat 1987 re­
cevra sa récompense le 10 décembre, lors d’une 
cérémonie solennelle au Palais des concerts de 
Stockholm.

Catherine

3025, King O. 
Sherbrooke 

819-822-0795

235, King ouest 
Sherbrooke 

819-567-8545
^tourelles

28475
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Pour bien résister à la pluie et au mauvais temps,
voici en exclusivités Eaton des manteaux offerts à bons prix!

' y ,

& # • -y

1M:

Eaton au Carrefour de l’Eetrle.
Rayon 428
Venez ou téléphonez:563-9555,
•auf indication contraire.

28304

Las restaurants Eaton
La fin du fin pour Iss clients
gourmands
SI l'appétit voua vient en magaainant, 
profiter d'un moment de détente pour faire 
une pauee à l'un de noa reatauranta llbre- 
aervlce Eaton. Voua pourrez déffueter un 
excellent repue dane une atmoaphére dee 
plua agréables C eat un rendez-voual

ÎOO00 de rabais!
Pardessus Eaton sn laine et en 
cachemire
directement d'Angleterre
Soyez bien au chaud, en toute élégance avec oea 
pardeaeua drotta qui ae veulent un excellent 
antidote à la période froide. Taillez: 38 è 46. 
pour la plupart dea ataturea.

1. Modélea unis traditionnels, dans un
mélange de laine et cachemire. Manchea 
montées Marine, grla ou chameau.

2 Modélea en tweed de laine. A motifs
sobres ou à tissage chevrons, en tons de 
gris, brun ou bleu.

Crédit «(opté 
avec
la tarte faton

EATON
VOTRE GARANTIE DE QUALITE À JUSTES PRIX

- -

le,<itir\ American Express, 
Visa, ri MasterC ard vmt 4UMi
êt < rpffft pour le*. * hgt*. rn personrx'

Soyez près les Jours d’orag-e! 
Impers à bons prix et en 
exclusivités Eaton!

Soyez à l'abri dea Jours mauaaadea avec un Im­
perméable Eaton! Modèle résistant en polyester 
et coton. Son allure traditionnelle et élégante 
voua ravira. Au choix: marine ou beige.
Talllee: 36 à 46. pour la plupart dea ataturea.

Modèle à devant crolaé avec anneau en 
D.

EATON r.

1*1 »$* Si
tWid

Prix courant Eaton 385.00

*22499
La sélection peut varier d'un magaeln à l'autre.

8999
4 Modela droit avec glissière devant et 

manches semi-raglan.

EATON 79"
pma aux auaames D'OCTOBRE CHEZ ERTON
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la tribune de tout... et de tous...

Notes d'histoire
Née Greenlay en 1934, elle a 

suivi un cours a’infirmière auxi­
liaire au Centre hospitalier St- 
Vincent-de-Paul de Sherbrooke 
après avoir fait ses études se­
condaires à Windsor Elle a été 
vice-présidente du comité res­
ponsable des fêtes qui, en 1975, 
ont souligné le centenaire de la 
fondation de cette ville et c'est 
elle qui, deux ans plus tard, a 
été présidente du comité orga­
nisateur des fêtes qui ont mar­
qué les 25 ans de la paroisse St- 
Gabriel-Lallemant de Windsor

Elle s'est présentée sous l’éten­
dard du Parti québécois à l'élec­
tion complémentaire tenue dans 
le comte de Johnson en 1980 
mais elle a été défaite Elle a 
été élue l'année suivante et réé­
lue en 1985 Membre de la com­
mission de la culture et de la 
commission des affaires socia­
les, elle est la seule représentan­
te estrienne du Parti québécois à 
l'Assemblée nationale Un de ses 
frères, Georges, est vicaire gé­
néral du diocese de Sherbrooke

Réponse à la description de lun­
di: Laurier Gardner

La vie dans les Cantons

L'Escale de l'Estrie a 10 ans
L'Escale de L'Estrie, centre d'hébergement pour les fem­
mes victimes de violence, célébré cette année son dixiè­
me anniversaire de fondation. Lors d'une réception pour 
souligner l'événement, Anita Roy, ex-coordonnatrice, 
Laurette De Montigny, ex-directrice; Mariette Faucher,

(Photo La Tribun* par Jacques Cornveau)

fondatrice; Lynda Jacques, ex-présidente du conseil d'ad­
ministration; Madeleine Drapeau, présidente du conseil 
d'administration et Micheline Genest, coordonnatrice, 
étaient présentes.

Ephémérides
C est le mardi 13 octobre 1987, 286ème jour de l'année.
Fête à souhaiter: Géraud (seigneur d’Aurillac, mort en 909).

Anniversaires historiques:

1986 — Deux Américains, Rita Lévi-Montalcini et Stanley Cohen, 
se partagent le prix Nobel de médecine.

1984 La navette spatiale américaine Challenger regagne Cap 
Canaveral au terme d’un voyage de 5,6 millions de km, parcourus en 
huit tours

d - ESyPtiens élisent Hosni Moubarak à la présidence de
la République: le vice-président était le candidat unique à la succes­
sion d Anouar El Sadate.

1978 Les cardinaux se réunissent en conclave pour désigner un 
SU?nlnSeurt a dean'Paul ler' décédé 34 jours après son avènement

1970 — La Chine populaire et le Canada établissent des relations 
diplomatiques: aussitôt, Taipeh rompt avec Ottawa

1969 — Les Soviétiques procèdent au lancement d’une troisième 
C inco sPatiale en trois jours, Soyouz 8, avec deux hommes à bord 

~ Accord soudano-égyptien sur le partage des eaux du Nil
1946 — Un référendum ratifie la constitution de la IVème Républi­

que en France
,• -194,3 T7.L Ilalie déclare la guerre à l’Allemagne, son ancienne al­
liée de F Axe.

1937 — Le Illème Reich garantit l’inviolabilité de la Belgique
1923 — Ankara (anciennement Angora) devient la nouvelle capi­

tale de la Turquie.
1889 — Début de la révolte des Boers contre les Anglais en Afrique 

du Sud.
1880 — Le Transvaal se déclare indépendant de la Grande-Breta­

gne
1837 — Prise de Constantine par les Français.

Ils sont nés un 13 octobre:

- Yves Montand, acteur et chanteur français (1925);
- Margaret Thatcher, premier ministre britannique (1925);
- Art Garfunkel, acteur et chanteur américain (1941).

PENSEE DU JOUR
Dans ce monde, il faut être trop bon pour l’être assez.(Marivaux)

Le panier à provisions

Une soupe médicinale
Deux siècles avant Jésus-Christ, l’homme politique romain Cato re­

commandait de manger des choux pour soigner les maux de tête après 
les libations.

Aujourd'hui, la Société canadienne du cancer suggère les choux corn 
me anticancérigènes parce qu'ils aident à se protéger contre certains 
cancers de la voie gastro-intestinale.

Anne et Steve Mandula. de Hamilton en Ontario, achètent leurs 
choux au boisseau, mais pas pour les raisons évoquées précédemment. 
Chaque automne, le couple originaire de Tchécoslovaquie prépare sa 
propre choucroute à la façon de ses ancêtres.

En fait, les Mandula embouteillent, congèlent et conservent presque 
tout ce qui provient de leur abondant jardin. Un coup d'oeil dans leur 
cave permet de voir des tablettes et des tablettes de betteraves mari- 
nées, de poivre, de haricots, de jus de tomate, de confitures et de ge 
lées.

Mais la choucroute de Steve Mandula est le principal plat, en autant 
que sa famille est concernée.

Les quatre enfants ont grandi avec la ‘soupe médicinale’’ d'Anne 
Mandula, dévorée ardemment à la suite des abus de sucreries et de 
nourritures riches. La soupe est préparée à partir de choucroute et 
tient son nom de ses propriétés apaisantes.

Choux d’hiver
Steve Mandula, qui se sert d'un coupe-légumes en bois différent de 

celui dont se servait son père, n'utilise "que le chou d'hiver pour la 
choucroute parce que la variété estivale est détrempée et d'un goût dé­
sagréable”.

Il se procure un boisseau de la variété d'hiver, soit près de huit gros 
choux, explique-t-il.

Lorsque vous achetez le chou, cherchez des têtes fermes et lourdes 
pour leur taille. Les feuilles doivent être croquantes et d’apparence 
fraîche

Evitez les têtes blanchâtres et bouffies, elles sont trop mûres et au­
ront une forte odeur au moment de la cuisson. Réfrigérez les choux 
dans des sacs de plastique Les têtes fermes devraient etre conservées 
une semaine ou plus

Pour préparer sa choucroute, Mandula dispose son chou en couches 
dans un chaudron d'une capacité de six gallons. Après chaque couche il 
ajoute une livre de gros sel et près de quatre onces de grains de poi­
vre, à

“Je presse chaque couche jusqu'à ce que le chaudron soit plein, re­
couvre le dessus de ce dernier avec des planches que je couvre ensuite 
d'un lourd poids, et laisse le tout reposer une semaine”. Le “plus im­
portant”, explique-t-il. est de ne pas laisser l'air pénétrer

Des semaines
A tous les sept jours, il élimine la mousse accumulée à la surface, 

ajoute un peu d'eau, plus de sel. La choucroute est fermentée au bout 
de deux ou quatre semaines Lorsque elle est prête, il la place dans des 
pots qu'il congèle f

"L'odeur a tendance a envahir la maison ", met en garde Anne Man­
dula Il faut s’v habituer

Néanmoins, lès deux prétendent que la choucroute est "bonne contre 
les rhumes"

Elle est aussi bonne pour les régimes d'amaigrissement, puisqu'une 
tasse de chou tranché contient uniquement 17 calories, et est une 
source de vitamines C et de potassium

anne

Carnet communautaire

Un repas de l’amitié
L Aféas Saint-Jean-Baptiste de Sherbrooke tiendra son repas de l'a­

mitié le deuxième mercredi d’octobre, c’est-à-dire le 14 octobre, à comp­
ter de 18 heures. L'assemblée du groupe suivra Bienvenue à tous les 
membres.
‘‘Mon corps me parle”

Le Centre local de sèrvices communautaires SOC organise une ren­
contre sous le thème "Mon corps me parle”. La rencontre se déroule 
dans le but de mieux comprendre les signaux du corps et de trouver ré­
ponse aux besoins. Elle aura lieu cet après-midi à 13h. au 285 rue Kine 
ouest. *

Dégustation vin et fromage
La Fondation du centre d'accueil de Dixville organise une dégustation 

de vin et fromage, le vendredi 23 octobre au salon Edifice Norton de 
1 Hôpital de Sherbrooke, rue Argyle. de 17h à 21h. Cette dégustation a 
lieu annuellement pour le bénéfice de la population handicapée intellec­
tuelle anglophone de l'Estrie.
A /’Aféas de Fleurimont

Le cercle de Fleurimont de l'Association féminine d'éducation et d'ac­
tion sociale ( AI ËAS) organise une réunion Au programme: de ( infor­
mation sur l'hypoglycémie, la connaissance du potentiel des membres et 
la confection de poignées décoratives. Cette réunion se déroulera le mer­
credi 14 octobre au local 113 de l'Église Notre-Dame de la Protection à 
Fleurimont.

A bien y penser

C'est quoi la vérité?
Aujourd hui beaucoup se demandent où est la vente, qu est-ce que 

la vérité, la vraie vérité" Sans elle en effet. I on ne peut etre en sécu­
rité et l'on risque fort d'être déçu un jour ou I autre Parait-il que c'est 
elle seule qui peut rendre libre et que sans elle on est toujours esclave 
de quelque prestige, pour ne pas dire le dindon de la farce

Tout d'abord, il ne faudrait pas confondre vérité et soi-méme: car on 
peut être vrai en disant exactement ce que l'on pense, au lieu de mentir 
en disant le contraire de sa pensee. mais il n'est pas plus certain pour 
autant que nous soyons dans la vérité II faut bien aamettre que nous 
sommes tous plus ou moins limités quant à la possession de la vente, 
dans nos moyens de la découvrir Même ceux qu'on croit les plus intel­
ligents s'y fourvoient aveuglement, en voulant suivre le procédé de 
leurs experiences et de leurs raisonnements Ils voudraient bien pondre 
la vérité, comme la poule qui pond son oeuf: mais c'est là qu'ils se 
trompent, car la vérité ne depend pas d'eux, existe par elle-même et en 
dehors d'eux-mêmes. Elle est partout ou il y a de 1etre.

En effet, la vérité ne consiste pas dans les apparences, les illusions, 
les imaginations, les élucubrations, les mirages et les chi mères, mais 
dans la réalité elle-même et telle qu elle est Peu importe le talent des 
prestidigitateur et la séduction de leurs fantasmagories, l'arbre vrai 
est celui qui pousse dans la nature, selon sa nature et son espère, et 
ainsi de suite

La nature pourrait donc nous servir de guide dans la recherche de la 
vérité, en ce sens qu elle ne peut nous tromper quand on la respecte Ce 
sont les imitations, les contrefaçons, les perversions qui trompent En 
existe-t-il assez de ces perversions et de ces pollutions qui empoison­
nent l’eau, l'air, l'esprit, le coeur des humains, en y jetant partout des 
germes de mort La vérité conduit à la vie et non à la mort, en celui 
qui est la voie, la vérité, la vie et qui a dit que votre langage soit oui 
ou non. tout le reste vient du démon". Quel avantage aurions-nous à 
frelater la vérité, au lieu de l'accueillir comme un réconfort et un cor­
dial de bonne espérance, comme un panacée au stress universel, qui 
nous menace.

par Père Jean-Paul S-Laurent

L'émission de Jasmin 
et Mad l)og Vaehon aura 
un nouveau nom?

Ce sera “ Clopin- 
Clopant".
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Association des retraités de l’enseignement

175 membres participent à 
la réunion générale régionale

par Michel RONDEAU 
SHERBROOKE - L’auto­

nomie des retraités, leur santé 
et leur situation financière ont 
compté au nombre des sujets 
abordés lors de la réunion gé­
nérale régionale de l’Associa­
tion des retraités de l’enseigne­
ment.

Mme Thérèse Dubé. présidente 
de la section 05 de l'Association des 
retraités de l'enseignement, a ré­
vélé que 175 membres estriens de 
l'Association ont participé a la réu­
nion d’automne au Centre d'art Or 
ford L’Association compte 475 
membres en Estrie.

Une représentante du CLSC de 
Sherbrooke a renseigné les partici­
pants sur les services qu'ils sont en 
droit de recevoir Elle leur a pro-

• Nouveaux membres
Quatre nouveaux membres ont 

été nommées au conseil d'adminis­
tration de l'Office des personnes 
handicapées du Québec (OPHQi. 
Sylvie Godbout du groupe Promo­
tion-handicap de Sherbrooke. Jean- 
Jacques Paradis de Drumondville. 
Cari Devost du Conseil du patronat 
du Québec et Renée Girard de la 
polyvalente de Saint-Félicien ont 
été nommés par la gouvernement. 
Onze personnes composent le con­
seil d administration de OPHQ

• Marché aux puces de 

l’AFËAS

digué des conseils pour demeurer à 
domicile le plus longtemps possible 
en maintenant leur autonomie L'a­
limentation. les exercices physi­
ques. les moyens de vaincre la so­
litude. la consommation de médi­
caments et plusieurs autres aspects 
du vécu des personnes retraitées 
ont été abordés

Le deuxième vice-président pro­
vincial. M Jean-Paul Deschènes. a 
fait un retour sur les réalisations 
de l'Association depuis 1983-1984 et 
il a encouragé les membres à pour­
suivre dans cette voie.

Le secrétaire général provincial. 
M René Allard, a pour sa part dé­
veloppé sur la nouvelle politique ad­
ministrative de l'Association pour 
bien renseigner la section régionale 
et il a informé les participants au 
sujet de l’ajustement des pensions

de première classe dans une unité 
qui a combattu durant la guerre qui 
a abouti à l'indépendance de l’Al­
gérie Soudeur de métier, il habite 
Rock Forest depuis plusieurs an­
nées. Il est le délégué régional du 
chapitre canadien de l’Union natio­
nale des combattants, le pendant 
français de la Légion royale cana­
dienne

La décoration lui a été remise par 
M. Jean Mazio, consul général de 
France à .Montréal, en présence de 
M. Jean-Claude Denogens, prési­
dent du chapitre canadien de l'U­
nion nationale des combattants, du 
général Frédéric Mariage et du co­
lonel Jacques O'Keefe, a l'occasion 
d'un échange de médailles entre 
Montpellier et Montréal.

des retraités de renseignement 
De son côté, M Roger Poulin a 

informé l'assistance sur les prévi­
sions du budget Wilson 1988 concer­
nant l’impôt sur le revenu pour les 
personnes de 65 ans et plus

Ovation
Mme Thérèse Dubé signale que 

la section régionale a accueilli par 
une ovation spontanée le Frère Isi­
dore Cyr. 83 ans. qui a été le tréso­
rier provincial de l’Association et 
qui a payé une visite de courtoisie 
aux membres estriens lors de cette 
réunion générale.

Un couple de retraités, M Joffre 
Proulx et son épouse Laure, ont ex­
posé leur expérience de vie d'un an 
en France, telle que racontée dans 
leur volume “Oui. oui, un an en 
France ”, une expérience dont ils 
ont voulu faire profiter les retrai­
tés.

“La participation des membres, 
l'assistance nombreuse, dit la pré­
sidente Thérèse Dubé, marquent 
l'intérêt que les retraités de l’ensei­
gnement portent à l’Association. 
Pour moi, c’est un encouragement 
à poursuivre le travail.”

La réunion générale régionale 
avait été préparée avec la précieu­
se collaboration de Mmes Pauline 
Lachance, Suzanne Lavoie et leur 
exécutif de secteur, mentionne 
Mme Dubé. qui signale aussi le tra­
vail remarquable de M. Jean Mar- 
uis et de son équipe au Centre 
art

Congrès
Le prochain congrès provincial 

de l'Association des retraités de 
l'enseignement aura lieu à Jonquiè- 
re du 14 au 16 juin 1988, a révélé 
Mme Thérèse Dubé

Thérèse Dubé
Ces congrès s agrémentant tou­

jours de visites touristiques, Mme 
Dubé dit qu elle prépare actuelle­
ment avec son équipe l'itinéraire 
d’une visite du Saguenay-Lac-Saint- 
Jean à cette occasion.

En bref

Le CLSC du Val St-François 
soulignera son dixième 

anniversaire de fondation
par Guy MARCHAND 

RICHMOND — C’est sous le thème “Dix 
ans près de vous” que le CLSC du Val St- 
François tiendra cette année son assemblée 
annuelle d'information qui s’inscrit dans le 
cadre de son lOème anniversaire de fonda­
tion.

Le conseil d admi­
nistration du CLSC a 
convenu de profiter de 
rassemblée annuelle 
d'information de cette 
année, pour souligner 
comme il se doit, le 
lOième anniversaire du 
CLSC C'est en effet 
durant l'année 1977-78 
que le CLSC du Val St- 
François. qui se nom­
mait alors CLSC Wind­
sor-Richmond. s'est 
implanté dans le milieu 
et qu’il a démarré ses 
activités

Programme
Au programme de 

l’assemblée, figure 
dans un premier temps 
le portrait historique 
de l'évolution et du dé­
veloppement du CLSC 
durant ses 10 premiè­
res années d'existence.

MARTINEAU
ABATTAGE
D’ARBRES

• Tailla* d artxas, 
d* ha Ma d* cèdre 

•ESSOUCHAGE 
MÉCANISÉ

565-0303

tel que présenté par le 
directeur-général de 
l'établissement. Pierre 
Lalande. Les personnes 
intéressées auront 
alors la chance de 
constater la progres­
sion du CLSC durant 
tout ce temps, et elles 
pourront également 
constater toute l’éten­
due des nombreux ser­
vices maintenant of­
ferts par le CLSC.

Dans un deuxième 
temps, il y aura dévoi­
lement du programme 
spécial des activités 
encadrant le lOième 
anniversaire du CLSC 
et lancement d’un con­
cours public afin de 
trouver un nouveau

logo i symbole graphi - 
que i du CLSC M Pier­
re Lalande présentera 
enfin les principaux dé­
fis et enjeux qui atten­
dent le CLSC au cours 
des années à venir 
Une collation-santé 
mettra un point final à 
la rencontre.

A deux endroits
Toute la population 

de Richmond et des en­
virons est cordialement 
invitée à participer à 
cette rencontre, qui 
aura lieu le dimanche 
18 octobre prochain à 
13h30. au sous-sol de 
l'église Ste-Famille à 
Richmond, tandis que 
pour Windsor et les en­
virons, l’assemblée 
d’information aura lieu 
le lundi 19 octobre à 
19h30 au local même du 
CLSC à Windsor.

Quand tu vis un moment difficile et que tu as besoin 
de parler. A Secours-Amitié il 
v a auelou’un Dour t’écouter

Bl
UNE LUEUR D’ESPOIR...

Il SECOURS/
AMITIE

J
Poste d’écoute: 564-2323
Sans frais d'appel:
LAC-MEGANTIC - RICHMOND 
— ASBESTOS, composez 0 et 
demandez Zenith 5-3060

1 A TOUT HEURE DU JOUR
ET DE LA NUIT

ROCK FOREST - L'Association 
féminine d'éducation et d'action so­
ciale de Rock Forest mise beau­
coup sur le marché aux puces et 
sur la vente de pâtisseries qu elle 
tiendra en fin de semaine, au Cen­
tre communautaire de Rock Fo­
rest, pour récolter les fonds dont 
elle a besoin pour offrir une gamme 
étendue d’activités à ses membres.

La cueillette des vêtements, des 
bibelots et des autres objets qui se­
ront offerts en vente sera faite jeu­
di. de 13 h à 21 h, et vendredi, de 13 
h à 18 h. Quant à la vente, elle se 
déroulera vendredi, de 18 h à 21 h. 
samedi, de 9 h à 16 h. et dimanche, 
de 9 h à 12 h.

Les dirigeantes de l’organisme in­
vitent leurs concitoyens tentés de 
jeter à la poubelle des objets qui 
peuvent servir à d’autres personnes 
a les porter au Centre communau­
taire pendant les heures de cueillet­
te ou à demander que quelqu'un 
passe les prendre à leur domicile.

La présidente de l'Association fé­
minine d éducation et d'action so­
ciale de Rock Forest est Claudette 
Bélanger. Elle est épaulée par Lu­
cie Gosselin et Raymonde Corri- 
veau. vice-présidentes, Mireille 
Guillemette, secrétaire. Marie-Per­
le Bernier, trésorière. Monique Ju­
lien, responsable de l'éducation. 
Monique Hamel, responsable des 
arts et de la culture, Christiane 
Marapin. responsable de la publi­
cité et du recrutement. Thérèse La- 
perle, responsable de la pastorale, 
Carmen Bélanger, responsable des 
finances et de Torganisation. Suzan­
ne Patry et Josée Daigle, bibliothé­
caires.

• La Médaille du 

combattant
ROCK FOREST - M Jean-Paul 

Vaché est devenu le premier Es- 
trien à recevoir la Médaille du 
combattant, une décoration décer­
née par la France à des anciens 
combattants dont les états de ser 
vice ont été particulièrement bril­
lants.

M Vaché a servi comme soldat

Jean-Paul Vaché
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